
CHEVALIER SAGE DE VÉRITÉ 

16e Degré, Antient and Primitiv Rite 

38e degré, Rite de Memphis 

Le Sénat devrait être décoré en noir, avec un brasero d’alcool au centre. Les 
officiers devraient tous être habillés en robe noire. La ceinture est noire. Le 
bijou est une bague circulaire ayant sur le côté le nom égyptien des 12 mois 
et sur l’autre côté les 12 signes du zodiaque. 

OUVERTURE 

S.G.C. : (frappe 000) Très Sage Chevalier Senior Interprète, quel est le 
premier devoir d’un Illustre Chevalier Sage de Vérité? 

Chev Senior : Préserver nos Mystères des profanes 

S.G.C. : Qu’il en soit ainsi 

Chev Senior : Illustre Chevalier Gardien du Sanctuaire assurez-vous que 
nous sommes en sécurité 

Le Gardien du Sanctuaire ouvre la porte et s’en assure. Cela étant fait, 
il referme la porte et confirme au Chevalier Senior, lequel dit : 

Sublime Grand Commandeur, nous sommes en sécurité 
 
S.G.C. : Êtes-vous un Illustre Chevalier Sage de Vérité? 
 
Chev Senior : J’ai été éclairé 
 
S.G.C : A quelle fin? 
 
Chev Senior : pour que je puisse être utile à l’humanité 
 
S.G.C : Quel est votre mot de passe? (Le Chevalier Senior lui communique) 
 Qu’est-ce que cela dénote? 
 
Chev Senior : Celui qui connaît la loi écrite 
 
S.G.C : (frappe la batterie 000) A l’ordre, Illustres Chevaliers. Observez 
l’Orient et aidez à donner le S*16e*. En conséquence, au nom du T.S.A.D.l’U. 



et sous les auspices du Souverain Sanctuaire de la Maçonnerie Ancienne et 
Primitive en et pour la Grande Bretagne et l’Irlande, je déclare ouverts les 
travaux de ce Sénat au 16e degré de la maçonnerie, Chevalier Sage de Vérité 
pour la propagation de la Sagesse, la Science et la Vérité. 
Illustre Chevalier d’Éloquence, allez à l’autel et ouvrez le volume des lois 
sacrées. Illustre Chevalier Gardien du Sanctuaire, informez la Sentinelle et si 
des Chevaliers visiteurs sont présents, invitez-les à se joindre à nos Travaux. 
 

RÉCEPTION 
 

Le Sénat devrait être dans l’obscurité, les « plainspheres » (pas trouvé le mot 
français) sur le plancher, le brasero avec l’alcool est placé prêt pour 
utilisation lorsque ce sera requis. Le Néophyte est préparé à son dernier degré 
par le Chevalier Introducteur qui frappe la batterie sur la porte du Sénat 
 
Gardien du Sanctuaire : Sublime Grand Commandeur, nous avons une 
alerte à la barrière de notre Sanctuaire 
 
S.G.C : Illustre Chevalier Marshal, quel en est la cause? 
 
Chev Marshal : (va à la porte, l’ouvre et demande) Qui vient déranger ce 
Sénat? 
  
Chev Introducteur : Quelqu’un à qui les mystères sacrés ont été révélés dans 
plusieurs degrés dont ce Sénat l’avait jugé méritoire et qui désire maintenant 
progresser plus avant dans notre Rite Ancien et Primitif. 
 
Chev Marshal : Quelle preuve peut-il fournir à ce Sénat qu’il est digne de 
progresser? 
 
Chev Introducteur : Il est un Chevalier du serpent et en tant que tel consent 
à fournir les signes qui prouveront qu’il possède le 15e degré du Rite 
 
Chev Marshal : Donnez les signes. (cela est fait) Vous attendrez les ordres 
du Sublime Grand Commandeur. (referme la porte et s’approche du centre 
du Sénat)  



Sublime Grand Commandeur il y a dans le péristyle du Sénat un Néophyte à 
qui les mystères sacrés de notre Rite ont été révélés dans les divers degrés que 
ce Sénat a trouvé digne de lui transmettre; il désire maintenant progresser plus 
loin dans notre Rite Ancien et Primitif. 
 
S.G.C : Quelle preuve peut-il donner à ce Sénat qu’il est digne de progresser? 
 
Chev Marshal : Il est Chevalier du Serpent et a fourni le Signe, jeton et mot 
sacré du 15e degré du Rite. 
 
S.G.C : Illustre Chevalier Marshal, j’ordonne qu’il soit admis 
 
Chev Marshal : ouvre la porte Illustre Chevalier Introducteur, admettez le 
Néophyte 

Musique.  Le Chevalier Introducteur laisse entrer le Néophyte et le 
conduit entre les colonnes 

 
ODE 

 
Dieu Tout-Puissant, comme sur votre mausolée 

Nous ficelons la mystique branche de Myrte 
Emblème du rayon éternel de Lumière 

Et de la Vérité qui ne s’estompe pas 
Père nous ressentons l’emblème comme vrai 

Votre Miséricorde est également éternelle 
Cette branche est représentative de vous ci-haut 

Vie éternelle, paix et amour 
 
Chev Marshal : Ici nous ignorons les distinctions futiles de naissance et de 
fortune, des opinions et des croyances. La seule supériorité reconnue est celle 
du talent et ce doit être accompagné de modestie. 
 
Chev Senior : Homme frêle vous êtes dans la vie esclave de la nécessité, le 
sport des événements. Consolez-vous, la mort vous attend et le repos est au 
sein de la terre. 
Écoutez la voix de la nature qui vous crie que tous les hommes sont égaux, 
tous sont membres d’une même famille; soyez tolérant, juste et bon et vous 



serez heureux. Que toutes vos actions soient gouvernées par l’utilité et la 
bonté, jugez le fait avant de les accomplir, et si vous avez des doutes, 
abstenez-vous. 
 
Chev Marshal : (fait avec le Néophyte un tour de temple et le conduit au 
Chevalier Junior) 
Soyez le père du pauvre; chaque soupir causé par votre dureté de cœur 
augmentera la malédiction sur votre tête. La vraie générosité n’est pas le 
cadeau mais la façon dont le cadeau est fait. 
 
Chev Junior : La mort n’est pas aussi terrible qu’on le dit; vue d’une distance 
elle est imparfaitement comprise. C’est un spectre dont les terreurs 
s’évanouissent à mesure qu’on l’approche. La mort est un sommeil; l’homme 
passe de vie à trépas comme on passe du néant à la vie; son dernier soupir est 
la fin de mouvement et sensation. N’oubliez pas que votre âme est 
immatérielle et ne peut pas mourir comme le corps qui se dissout dans les 
éléments qui le composent. Abstenez-vous de la tacher avec le vice. Les 
méchants subissent une punition incessante. Il n’y a pas d’eau léthéenne qui 
puisse éteindre les feux du remords. 
 
Chev Marshal : (conduit le Néophyte à l’Orateur) 
La loi morale est universelle; que ces textes sacrés soient gravés sur le cœur 
des hommes; quiconque les transgresse sera infailliblement puni. 
 
Chev d’Éloquence : Si vous craignez que soient révélées vos fautes, ne venez 
pas parmi nous. Dieu est vérité. Adorez l’Être Suprême qui a créé l’Univers. 
Pratiquez la vertu, c’est le charme de l’existence; elle consiste en avantages 
mutuels. L’homme juste, fort dans sa conscience approbatrice est hors de 
portée de l’infortune et la persécution; ayez confiance en la justice de l’Être 
Suprême. Sachez que votre bonheur est inséparable de celui de vos 
semblables; faites aux autres ce que vous voudriez que les autres vous fassent. 
Laissez votre dévotion envers l’humanité impliquer si nécessaire le sacrifice 
de votre vie. Souvenez-vous constamment que vous créez votre propre 
bonheur et que votre place est à la tête de toutes les créatures. Détestez la 
superstition; adorez Dieu qui en vous créant libre, intelligent et capable de 
vertu vous a fait l’arbitre de votre propre destinée. 
 



Chev Marshal : conduit le Néophyte à l’occident entre les colonnes 
 
Chev d’Éloquence : Au commencement Dieu créa le ciel et la terre et la terre 
était informe et vide et l’obscurité régnait sur les profondeurs, et l’esprit de 
Dieu se mut sur les eaux, et Dieu dit : « Que la lumière soit, et la lumière fut » 
 On allume le brasero d’alcool 
 
S.G.C : Mon Frère, dans les degrés précédents vous avez été confronté par les 
quatre éléments dont nos corps sont constitués. La terre est la base de toute 
matière et c’est d’elle que l’homme a été le menstruum actif du monde sans 
lequel le sang n’aurait pas pu couler dans nos veines ni la sève dans celles du 
monde végétal; le feu est un élément constituant de tous les êtres et selon la 
présence ou non du saint lux tout flétrit ou fleurit. Le corps de l’homme est 
formé des éléments, son âme de l’éthérée et son esprit du monde céleste. 
Illustre Chevalier Marshal, veuillez conduire notre Frère à l’autel afin qu’il 
puisse renouer son serment de fidélité à notre Rite Ancien et Primitif. 

Le Néophyte est conduit à l’autel; il tient sa main gauche sur l’autel et 
pointe le ciel avec son index droit 

A la Gloire du Suprême Architecte de l’Univers, au nom du Souverain 
Sanctuaire de la Maçonnerie Ancienne et Primitive en et pour la Grande 
Bretagne et l’Irlande, Salut sur tous les points du Triangle, Respect à l’Ordre 
Par la présente je renouvelle tous mes liens précédents sous peine d’être traité 
avec mépris et dégoût comme faux maçon et parjure 
 
S.G.C : Je vous investis maintenant avec l’insigne et vous expliquerai les 
secrets d’Illustre Chevalier de ce degré. (cela est fait) 
Illustre Chevalier Capitaine des Gardes, faites la proclamation habituelle. 
 
Capitaine des Gardes : donne l’accolade et dit 
A la Gloire du Suprême Architecte de l’Univers, au nom du Souverain 
Sanctuaire de la maçonnerie Ancienne et Primitive en et pour la Grande-
Bretagne et l’Irlande, salut sur tous les points du Triangle, Respect à l’Ordre 
Levez-vous Illustre Chevalier Sage de Vérité, titre dont je vous proclame 
maintenant et j’en appelle à tous ceux qui sont présents de vous reconnaître 
en cette qualité et de vous donner aide et protection en cas de besoin. 
 



S.G.C : Joignez-vous à moi Illustres Chevaliers pour saluer notre nouveau 
Chevalier (tous font la batterie 0000000000) 
Vous irez maintenant vous faire reconnaître par les Chevaliers Senior et 
Junior 

Le Néophyte est conduit devant les Chevaliers Senior et Junior, leur 
donne le Mot et retourne à l’orient 

S.G.C : Les anciens initiés ont transmis la science de calcul et mesures très 
intimement reliés à la Géométrie et qui si souvent été soulignée comme une 
étude nécessaire; elle commence avec la connaissance des figures, dont la clé 
nous provient des Égyptiens. Cette clé consiste en un carré parfait divisé en 
quatre parties égales par une ligne perpendiculaire et une horizontale, et 
ensuite par deux lignes diagonales d’un angle à l’autre par lesquelles le carré 
est divisé en triangles; nous trouvons donc maintenant les nombres de 1 à 10. 
Le UN est une ligne perpendiculaire. Le DEUX est formé par les deux lignes 
horizontales et une diagonale. Le TROIS est formé par les deux lignes 
horizontales du grand carré et la moitié droite des diagonales. Le QUATRE 
est formé par le côté perpendiculaire droit du grand carré, la moitié de la 
diagonale et la moitié des lignes horizontales du centre. Le CINQ est formé 
par la moitié nord-est de la diagonale, le côté droit de l’horizontale du centre, 
la demie basse de la perpendiculaire du côté droit du grand carré et le côté 
droit inférieur du carré. Le SIX est formé par une ligne qui va du coin 
supérieur droit au coin inférieur gauche et ensuite horizontalement à l’angle 
inférieur de droite et diagonalement au centre. Le SEPT est formé par une 
ligne tirée horizontalement du sommet du milieu perpendiculairement au coin 
supérieur droit, ensuite horizontalement à l’angle inférieur gauche. Le HUIT 
est formé de deux lignes diagonales faisant une croix de St-André et les 
unissant dessous par deux lignes horizontales. Le NEUF est formé par une 
ligne perpendiculaire tirée vers le haut à partir du centre du carré, ensuite 
horizontalement à l’angle supérieur droit et ensuite diagonalement à l’angle 
inférieur gauche. La CHOSE est le carré lui-même. Les figures anciennes 
étaient angulaires, mais les nations devenant plus raffinées, elles ont donné 
une forme plus agréable à leurs caractères, faisant des courbes au lieu de lignes 
droites et ainsi formés ce que nous avons injustement nommés des caractères 
arabes. Les études géométriques ont conduit nos ancêtres à celles du monde 
habitable et appris à brasser l’océan de l’immensité et percer la voûte azurée. 
L’homme s’est consacré aux mathématiques, science noble mais alors connue 
des seuls initiés de l’Ordre. Cette science lui a presque permis de développer 



l’organisation de la nature en tenant compte des influences solaire et lunaire, 
les périodes astrales et les changements de saisons. L’ancien système 
astronomique est représenté par le carré, dont les quatre parties sont les quatre 
régions présumées du monde. En observant le parcours du soleil, les quatre 
points cardinaux ont été déterminés comme étant Est, Ouest, Nord et Sud. Les 
quatre carrés ont servi d’angles de division pour les saisons, environ quatre-
vingt-onze jours pour chacune ou trois cent soixante-quatre jours au total, 
avec l’ajout d’une ou deux journées à certains moments. 
Les Magi ont étudié attentivement chaque élément de la nature afin d’en 
arriver à une connaissance de son essence. L’immensité des fluides aériens 
emplissaient les feux qu’ils considéraient comme autant de petits soleils et 
plus tard comme des étoiles. La puissance de l’atmosphère sur tout et 
l’harmonie des lois organiques les ont conduits à admirer les merveilles de la 
nature et aiguisé leur énergie pour se renseigner et découvrir le principe 
vivifiant, l’âme de l’Univers. 
Par leur travail ils ont reconnu la déité comme étant la seule source de 
l’organisation, l’époux et l’épouse et premier principe de tout ce qui existe. 
Ils ont adoré l’Être Suprême dans tout ce que la terre produit. Ils ont caché 
leurs découvertes au peuple et donné une signification fictive aux emblèmes 
qu’ils ont dévoilés au public. Ils ont décomposé lumière, air et matière; sel, 
soufre et mercure semblaient être les éléments constitutifs. Le premier était 
l’esprit, le deuxième la base et le troisième l’âme; le dernier était la femme, 
l’épouse, la reine, la lune, alors que le premier était l’homme, l’époux, le roi, 
le soleil. L’homme a à l’intérieur de lui-même un soleil et une lune 
microcosmique qui est en sympathie avec les corps célestes, qui l’affecte et 
au centre desquels lui la lumière divine. Ces trois substances étaient 
représentées par un triangle, laquelle forme est devenue pour cette raison plus 
intimement mélangée au culte religieux comme emblème de Dieu, le grand 
motif que les Hébreux ont nommé Jéhovah ou l’âme de la nature. Le triangle 
a été placé au centre de divers cercles et carrés pour indiquer le principe 
vivifiant qui étendait ses ramifications sur toute chose. Les Magi ont prédit 
les éclipses et les comètes augmentant ainsi l’influence d’idées religieuses et 
conduisant vers celles de nature métaphysique. Les diverses planètes qui sont 
représentées comme faisant leur parcours autour d’un centre commun 
annonçaient l’antiquité de ces grands personnages que l’on dit avoir gouverné 
la terre et été déifiés par les mortels admiratifs. 



Appolon, le dieu de la lumière, était synonyme du soleil, et présidait 
également les arts et les sciences de l’antiquité. La Lune représentait la déesse 
Diane, la sœur d’Appolon; elle était la lumière nocturne ou lumière de second 
ordre. Mars présidait les batailles et considéré le Dieu des Héros et des 
Patriotes. Mercure, l’interprète de la Lumière Divine était également le patron 
divin de l’Éloquence et de la Vertu. Jupiter était le Chef parmi les Dieux et la 
personnification de l’intelligence divine et de la puissance. Vénus, la déesse 
de la Beauté et la Mère de l’Amour sont des noms que les génies de la Grèce 
et de Rome ont transmis impérativement dans une langue qui sera préservé 
par les humains brillants et éduqués à travers le temps. Ainsi également ces 
pages classiques conservent la renommée du Dieu, qui représente le temps, 
dont on disait qu’il avait dévoré ses enfants, même si le temps consume tout 
ce à quoi est donnée la vie, Saturne. 
Les deux demi-cercles sont emblématiques de la Divinité et la Nature qui sont 
des synonymes pour le vrai maçon. Tout dans la nature étant gouverné par des 
lois fixes, et par conséquent, périodiques dans les mouvements annoncent 
l’existence d’un Grand Maître, qui attire notre vénération et nous convainc 
que rien ne peut lui être supérieur. L’Étoile Flamboyante est symbole de la 
Divine Providence, de cet Être bon et grand que les maçons adorent comme 
le Sublime Architecte de l’Univers. 
 

DISCOURS 
Les enseignements de ce degré, mon Frère, nous viennent de la plus ancienne 
antiquité. Il y avait dans l’ancienne cité de Hipparenum, une école célèbre, 
digne de la concentration de toutes les vertus humaines, formant des chapitres 
que le ciel a destiné à devenir les instructeurs du monde. Mais c’était 
particulièrement en Media que les Magi leurs mystères et doctrines qui ont 
répandu à travers le monde ces inondations de lumière et vérité que le 
TSGADL’U avait mis dans le cœur des grands hiérophantes d’Égypte 
Platon attribue au mot Magi un sens mystique qui signifie « la plus parfaite 
culture de toutes les choses ». Le but principal de ce degré est de rendre 
l’homme parfait et de l’amener le plus près de la divinité dont il provient, 
c’est-à-dire sa réhabilitation et réintégration dans ses droits et rang originels. 
Il y a en nous deux natures, l’animale et celle de l’ange et notre labeur est de 
combattre l’une pour que l’autre domine jusqu’à ce moment où dégagée de sa 
lourde enveloppe elle peut s’envoler vers de meilleures et plus élevées 
régions. C’est peut-être dans ce sens que le dogme universel de la rédemption 



de l’humanité devrait être expliquée. Dans les mystères de ce degré il a été dit 
que lorsque l’homme par une vie nouvelle et exemplaire et par un travail utile 
a réintégré sa dignité originelle, il approche son Créateur est animé par un 
souffle créateur et est initié. Les sciences sont enseignées dans l’instruction; 
les secrets de ce grade ne peuvent être acquis qu’après des études prescrites et 
des essais rigoureux qui ne sont en réalité qu’un cours d’idées religieuses et 
morales dégagées de toute superstition. Pour être admis dans cette vénérable 
institution il est nécessaire d’ajouter une grande pureté morale à l’élévation 
de l’âme et de l’intelligence, et également de se lier par un engagement très 
solennel de suivre les préceptes de la vertu la plus stricte de la nouvelle vie 
dans laquelle nous entrons. 
Les formes de ce degré sont peu nombreuses et simples et rappellent l’origine 
et l’organisation de l’univers. Le but est de rendre au T.S.A.D.L’U. 
l’hommage qui lui est dû, d’élever l’homme au-dessus des autres créatures et 
de la placer au-delà des passions qui dérangent si souvent son existence. 
Au printemps de chaque année était célébré un festival appelé « la 
régénération de la lumière » pour représenter l’égalité et connexion primitive 
de l’humanité. Les rois laissaient tomber leur vaine pompe et se mélangeaient 
librement avec leurs plus humbles sujets qui étaient assis à la même table que 
leurs rois et princes, une coutume qui visait à imprimer une salutaire leçon 
pour les jeunes princes. 
Ces doctrines adoptées longtemps avant les Chaldéens ont été perfectionnées 
en Perse par le sage roi Darius Hystaspes, lequel, ayant pénétré dans les plus 
lointaines contrées de l’inde, trouva les Gymnosophistes dans les forêts 
isolées où la profonde tranquillité favorisait leurs profonds labeurs. C’est 
d’eux qu’il apprit les lois qui gouvernent l’univers et le parcours des étoiles. 
Ils lui ont révélé leurs rites sacrés, qu’il a reconnu identiques aux doctrines 
des Magi. Ils ont été transmis pendant des siècles par leurs descendants et de 
temps en temps des hommes de génie et profonds, en pénétrant dans le 
sanctuaire de la science ont dissipé les nuages qui cachaient la vérité aux yeux 
des profanes et leur enseignaient comment à force de persévérance ils 
pouvaient élever des temples à la vertu et creuser des tombeaux pour les vices. 
Ceci termine le degré de Sage de Vérité et je vous suggère fortement de 
réfléchir à ce que nous vous avons enseigné car de votre réflexion dépens 
votre avancement au sublime grade de Chevalier Philosophe Hermétique 
 

FERMETURE COMME À L’OUVERTURE  


